PRESENTATION DE LA GAMME MANGA PAPER
Par Kuru 
La gamme Manga Paper par Clairefontaine est composée (pour l’instant) de 3 types de papiers disponibles en plusieurs formats et déclinaisons. 

· Papier Fin pour les Storyboard 55g (A4-B4)

· Papier Lisse pour les planches 200g (A4-B4)

· Papier Layout pour les Illustrations 100g (A5-A4-A3)

La gamme est conçue pour répondre à des besoins très spécifiques des auteurs de BD/Manga tout en innovant/améliorant les produits déjà disponibles. L’objectif est de leur permettre de travailler plus vite et plus confortablement. 
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Vocabulaire

· MANGA : Manga signifie BD en japonais. Quand on parle de manga, on parle de BD. 

Particularités : format de poche, pages en noir et blanc, style graphique caractéristique. 

Ne pas confondre un « manga » et un « dessin au style manga ». Un manga est une BD dessinée au style manga mais un « dessin manga » ne fait pas toujours parti d’une BD et ne nécessite pas forcément les mêmes outils. 
· DESSIN MANGA/STYLE MANGA : le style manga est reconnaissable dans son ensemble : dessins stylisés, poses dynamiques, personnages très expressifs… 
Il existe de nombreuses déclinaisons et de nombreuses variations de ce style en fonction des auteurs et du public ciblé. 
· STORY-BOARD : Il s’agit de l’ébauche de l’histoire, un brouillon dessiné sur lequel l’auteur et l’éditeur travaillent afin de définir la forme finale du manga. 
· PLANCHE : On appelle planche les pages de BD dessinées au propre. 

· TRAMES : Les trames sont des feuilles adhésives semi-transparentes imprimées de motifs, pointillés, dégradés ou décors tout en nuance de gris. 
Étapes de création d’un manga
1. Écriture du SCENARIO

2. Découpage et esquisse du STORYBOARD 

3. Travail des PLANCHES

a. CRAYONNE

b. ENCRAGE

c. TRAMES & FINITIONS

4. Scan des planches, lettrage et retouches informatiques

5. Dessin d’ILLUSTRATIONS

a. CRAYONNE

b. ENCRAGE

c. COLORISATION
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1. Écriture du SCENARIO

2. Découpage et esquisse du STORYBOARD 

Le story-board est la base sur laquelle l'auteur travail généralement en collaboration avec son éditeur. C'est le brouillon sur lequel on peut se faire une idée de la disposition des cases et peaufiner le scénario. 

Il n'est pas nécessaire d'avoir un résultat propre à ce stade. Seul un crayonné ou une esquisse sont nécessaires.
Besoin : Un papier économique fin muni de repères.
Réponse : BLOC MANGA STORY-BOARD 55g
3. Travail des PLANCHES

Une fois que le story-board est validé, l'auteur n'a plus qu'à recopier au propre les pages de son manga. 

Plusieurs étapes pouvant varier d'un artiste à l'autre sont à prévoir :

a. CRAYONNE

L'auteur esquisse les cases, les scènes, les personnages et les bulles. Il peut s'aider d'une table lumineuse pour décalquer les dessins réalisés sur son story-board. 
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La finesse du papier 55g permet à la lumière de traverser plus facilement et à l'auteur de voir le dessin de base plus clairement. 

b. ENCRAGE

Une fois le crayonné terminé, l'auteur repasse sur ses dessins à l'aide de stylos, pointes tubulaires, pinceaux, porte-plumes et encre de chine. 
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Besoin : Un papier lisse, extra blanc, résistant au grattage de la plume en métal. 

Parfois, l'auteur sera amené à réaliser de grands aplats de noir sur la feuille. Ceci crée un autre besoin : Un papier assez épais pour ne pas se déformer sous l'humidité de l'encre. 

c. TRAMES & FINITIONS

Traditionnellement, les mangas sont dessinés en noir et blanc. Pour apporter du volume, représenter la couleur, rajouter des décors ou des motifs, les auteurs ont recours aux trames. 
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Les trames s’appliquent sur le dessin encré mis au propre. Aucune impureté doit se trouver sous la trame afin d’éviter les bulles d’air qui causeraient des taches à l’impression. 

Besoin : Un papier lisse, assez épais pour supporter les techniques de collage, de grattage et de découpe au cutter. 

Réponse : BLOC MANGA PAPER 200g 
Innovation : Le plus du papier Manga 200g est qu’il bénéficie aussi du revêtement « Layout ». Ceci lui permet de recevoir en plus du reste des techniques évoquées, des techniques de colorisation aux marqueurs à alcool. 

L’auteur peut donc travailler sur des planches en couleur s’il le souhaite. 

4. Scan des planches, lettrage et retouches informatiques

5. Dessin d’ILLUSTRATIONS

Entre deux planches ou une fois que le manga est terminé, l’auteur sera amené à réaliser des illustrations en couleur pour venir accompagner son histoire. 

Exemple : couverture des tomes, posters, etc

Les illustrations sont là encore réalisées en plusieurs étapes sur une même feuille

a. CRAYONNE

b. ENCRAGE

L’artiste utilisera généralement des liners ou une encre de chine waterproof afin de ne pas faire baser les couleurs. 

c. COLORISATION
La colorisation d’illustrations manga se fait de façon très répandue à l’aide de marqueurs à alcool. Moins contraignant que la peinture, les marqueurs permettent un séchage rapide, des effets dégradés, un fondu des couleurs et une utilisation plus rapide. 
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Les marqueurs à alcool ont l’avantage d’être pratiques mais ils ont aussi des inconvénients. L’encre de ces feutres pénètre très facilement le papier, se répand et traverse la plupart des papiers à grain. 

Pour une utilisation optimale, il faut un papier lisse, résistant à la pénétration de l’encre. 

Un papier adapté existe déjà, il s’agit du papier « Layout ». 

Le papier Layout possède les qualités nécessaires pour empêcher les couleurs de traverser mais présente un gros défaut : il est toujours très fin (70-75g) et fragile. 

C’est un défaut que beaucoup d’artistes ont remarqué et c’est pourquoi l’innovation du bloc illustration Layout Manga est son grammage plus important (100g). 

Le papier conserve cependant un peu de sa transparence ce qui laisse à l’artiste toutes les fonctionnalités d’un papier Layout classique sur un papier moins fragile. 
Besoin : Un papier assez épais, capable de résister aux marqueurs à alcool. 
Réponse : BLOC ILLUSTRATIONS LAYOUT 100g
Quelle technique pour quel papier ? 

	Technique 
	Story-board 55g
	Illustrations 100g
	Planches 200g

	Crayonné
	X 
	X 
	X

	Encrage
	 
	X 
	X

	Colorisation
	 
	X 
	X

	Collage de trames
	 
	 
	X


Plus on descend dans le tableau, plus le papier doit être épais pour supporter la technique. 

Tous les papiers doivent être lisses et extra blancs afin de ne pas altérer les couleurs et les contrastes. 

Pourquoi deux formats ? 

Deux formats existent pour dessiner les planches des BD : A4 et B4 

A4 : 21 x 29,7 cm

B4 : 25 x 35,3 cm

Le papier A4 est généralement utilisé par les artistes amateurs. C'est un format économique mais limitant. 

Au Japon, les mangakas professionnels dessinent sur des feuilles au format B4 plus grandes qui leur donnent plus de possibilités en termes de détails. 

Quand on parle de format A4 ou B4, il s'agit du format extérieur des planches. Une fois terminées celles-ci sont recoupées numériquement afin d'enlever les zones de marge des feuilles.  

Le format final des planches sera ensuite réduit afin d'être imprimé en format de poche. 

Étant donné que les mangas sont imprimés en petit format, il n'est pas nécessaire, voire pas recommandé de travailler sur des planches trop grandes contrairement aux BD et COMICS qui emploient d'autres méthodes et formats d'impression. 

Pourquoi y a-t-il des grilles imprimées ? 
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Les mangas sont des bandes dessinées qui contiennent énormément de pages (150-200 par tome). Au Japon, le rythme de publication est très soutenu. Les auteurs doivent travailler très vite. 

En France, les lecteurs se sont habitués à ce rythme de publication et attendent des auteurs francophones de tenir la cadence. 

Les repères sur les feuilles permettent aux artistes de gagner du temps et d'avoir plus de marge de manœuvre pour dessiner. 

Les règles servent de guide. L'artiste peut tracer des cases droites, découper la page en strips, tracer des traits de constructions, des lignes de fuite... tout en bénéficiant d'une marge tout autour de la zone d'impression finale. 

Travailler sur des pages pré-imprimées permet aussi d'avoir une bonne continuité/cohérence de format d'une page à l'autre. 
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